
 

 

 

 

 

 

 
Le calcul et les trois approches du PIB 
 
 

 
 
 
 
 
Décomposition du PIB réel sous l'angle des dépenses 
En 2018, en milliards d'euros 

 
Volume 

Dépenses de consommation  1 775 

Investissement (FBCF) 524 

Variation des stocks (en contribution) - 0,4 % 

Solde des échanges extérieurs            - 30 

2018 (total) 2 282 

Source : Insee     
 
 
 
 
 
Evolution trimestrielle du PIB en 2018 
En milliards d'euros 

 
Valeur 

Croissance 
(%) 

Volume 
(base 2010) 

Croissance 
(%) 

Trimestre 1 583 0,6 567 0,2 

Trimestre 2 585 0,3 570 0,2 

Trimestre 3 589 0,6 571 0,3 

Trimestre 4 593 0,6 573 0,3 

2018 (total) 2 380 2,5 2 282 1,5 

 Source : Insee  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

PIB non déflaté PIB corrigé de 
l’inflation 

PIB à prix courants 
PIB en valeur 
PIB nominal 

PIB à prix constant 
PIB en volume 

PIB réel 

Fiche Repères   
Produit Intérieur Brut (PIB) 

 Le PIB est un indicateur qui permet de mesurer les richesses créées dans un pays au cours d'une période 
donnée. Son calcul s’effectue en faisant la somme des valeurs ajoutées à laquelle s’ajoute la taxe sur la 
valeur ajoutée (TVA) mais aussi les taxes sur des produits particuliers comme les produits pétroliers, le 
tabac et l’alcool ou encore les produits importés (droit de douanes). En contrepartie de ces taxes, les 
subventions reversées par l’Etat sont logiquement retranchées. 

 
 
 

 

Les dépenses de consommation finale représentent près de 80 % de la valeur du PIB contre 22,9 % pour 
l'investissement.  

En 2018, le PIB s'élève à 2 380 milliards d'euros en valeur et 2 282 milliards d'euros en volume. 

Cette approche permet souvent de 
modéliser et piloter les politiques 
économiques conjoncturelles (relance 
par la demande des ménages, soutien à 
l’investissement, dévaluation ou 
revalorisation de la devise nationale…). 
Le déficit des échanges extérieurs 
contribue négativement au PIB car il 
correspond à des dépenses de 
consommation ou d'investissement qui 
se sont dirigées vers des produits 
importés.  
  

https://www.lafinancepourtous.com/


 

Part des principales branches d'activité dans le PIB  
En % du total 

 
1980 201 Variation    

 (en points de %) 

Agriculture  4,1  1,7 - 2,4 

Industrie 
manufacturière 

23,2  13,9 - 9,3 

Construction 7,5 5,5 - 2 

Services marchands  45,7 56,6 + 10,9 

Services non 
marchands 

19,5 22,4 + 2.9 

Source : Insee  
 

Répartition de la production par principaux secteurs d’activité 

en 2018, en milliards d’euros à prix constants           

  

 

                                                                                                                                                                

Plus de la moitié de la production française provient des services marchands. La France, comme les autres pays 
développés, est une économie de plus en plus tertiarisée.  

 

 

 

 

 

 

 

Aller plus loin  

 Le PIB : https://www.lafinancepourtous.com/decryptages/vie-economique/politiques-economiques/pib/ 

 PIB mondial. Qu’est-ce que c’est ? Est-ce un indicateur fiable ? : 

https://www.lafinancepourtous.com/decryptages/vie-economique/politiques-economiques/pib/pib-mondial/ 

 La croissance : https://www.lafinancepourtous.com/decryptages/vie-economique/politiques-

economiques/determinants-de-la-croissance/  

 Module enseignant, la création de richesse : https://www.lafinancepourtous.com/enseignants/economie-

gestion/les-ressources-du-site-pour-la-classe-de-1ere-bac-pro/la-creation-de-richesse/ 

 

Entre 1980 et 2018, la part de chaque 
secteur d'activité dans le PIB a évolué. 
Cette évolution est plus ou moins 
marquée selon le secteur considéré. 
Par exemple, celui de l'industrie 
manufacturière a reculé d’environ 10 
points entre 1980 et 2018 alors que 
celui des services marchands a 
progressé de plus de 10 points sur la 
même période.  
 

Le PIB est un indicateur souvent contesté. On lui reproche notamment de ne pas prendre en compte toute l’activité 
économique et d’exclure le travail bénévole réalisé notamment au sein du secteur associatif et le travail personnel 
(ménage réalisé sans recours à des personnes tierces, bricolage, jardinage…). En outre, il n’intègre pas les données 
sociales, environnementales ni le bien-être des individus. 

D’autres indicateurs ont alors été développés comme l’Indice de Développement Humain (IDH) par exemple. Cet 
indicateur prend en compte l’espérance de vie, le niveau d’éducation et le PIB par habitant pour évaluer le bien-être 
collectif d’un pays et va donc au-delà de la simple mesure de la production économique. 

 

https://www.lafinancepourtous.com/
https://www.lafinancepourtous.com/decryptages/vie-economique/politiques-economiques/pib/
https://www.lafinancepourtous.com/decryptages/vie-economique/politiques-economiques/determinants-de-la-croissance/
https://www.lafinancepourtous.com/decryptages/vie-economique/politiques-economiques/determinants-de-la-croissance/
http://hdr.undp.org/fr/statistiques/

